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Chr'oniquîe Th'éatrale

Q te deviendraient lts ima hieureux habitatts de Montréal, littérale.
'ment transpercés p-4r les rayons d'un soleil de feu, s'ils n'avaient, pour
s'y refdgier, quelques-uns de ces frais asites d'où l'on voudrait ne jamais
sortir si les affaires et le train ordinaire de la vie le permiettaient.

En première ligne, le Parc Smhimer, où l'on respire à l'aise la brise (lu
fleuve en écoutant la nmusique et en assistant au spectacle. Et tout cela,
pour dix centins ! Li promenade sur la terraçse vaut seule l'argent;
mais il y a les attractions, toujours soigneusement choisies et chiaque
semaine supérieures à celles de la semaine précédente.

Allez au Parc Solhmer, visitez le3 Varascope aux vues sans cesse
renouvelées.

PALACE THIEATRE

Les hiab itués du Palace Théâtre oitt assisté, cette semaine, à une exls-
bition de vues vraiment extraordinaires : D3 magtnifiques scènes (les
fêtes rumes ; des tableaux humoristiques et vécus. Voilà le bilan de ce
qui a été offert au publie par l'ad rinistration du Cinénmatographe, tou-
jours soucieux du plaisir de ceux qui lui font l'honneur d'une visite.

Par ces chaleurs ultra-tropicales, l'établissement est fermé le jour.
Allez aux représentation du soir ; la salle est fraîche et le spectacle

change continueliement.
A pal tir de dimanche, fermeture d'été. L'établissement fera sa réou-

verture pour l'Exposition Provinciale.

PARC LEPINE
CIIFVUX 'VitoT'l'sUnS.-Voici le programme pour les prochaines courses

qui doivent avoir lieu au Parc Lépine. Vu l'engagement (le John R.
Gentry, 2 021- et de Robert J., 2 01.¼ les champions ambleurs du Monde,,
pour le 15 juillet, les dates des prochiaines courses ont été remises aux
27,i 28 et '29 juillet. Voici le programme pour les trois jours:

Premier jour, mardi- Classe 3 minutes, bourse $150 ; classe 2.29,
bourse $175 ; classe 21 20, bourse $200.

Deuxième jour, mercredi. - Classe 2 35. bourse $150 ; Ccurse de 5
inilles, bourse $'200 ; classe 2 '24, bourse -S175.

roisième jour, jeudi. - Classe 2 .10, bourae $150; entrée hure,
bourse $250.

Les entrées fermeront mercredi, le 21 juillet. Adresse : M. Lépine,
secrétaire, parc Lépine, Montréal.

EXPOSITION PROVINCIALE A MONTREAL
Nous goimes absolument certain d'avoir, cette année, une Exposition

à Montréal, et nos renseignemients particuliers nousi permettent d'a Ihir-
mer que cette Exposition sera exceptionnellement brillante, qu'il y ait
ou qu'il n'y ait pas de subvention accordée à la Compsgnie.

Augmentation du nombre et de la valeur des prix accordés aux(il-
rentes classes d'exposants.; augmentation du nombre et de la qualité

-des attractions, tel est l'ultimatum de la Compagnie d' Exposition.
Le public appréciera cette crânerie en se portant en foule aux terrains

d IEICpoitiOn ; les3 exposants en venant, en plus grand nonubre que jamais,
augmenter l'intérêt de notre Ettposition Provinciale de 189J7.

Mr Stevenson, le dévoué secrétaire, est plein de oonfiance dans l'issue
;de la campagne et les demandes affluent de toute part. PALiýAUIO.

LE CAFÉ DU DIVAN
La disparition du célèbre cabatret du Chat Noir, la mort de son fonda-

~teur Salist, tout cela remuait l'entendenment de I>upinceau, un impressio.
niste Montmartrois bien connu de ses amis par ses idées géniales quelq~ue-
fois, touýjours marquées au coin de l'originalité.

-Comment, se disait Dupinceau, on a fait le Cliat Nuir, l'auberge de
la Pinte, du Cioui, des Adrets ; Liebonne a créé, successivement, les
Frites nationales, le 11 sgne, l'A -.adémie et je ne trouverai pas ua vocable
pour un cabaret nouveau qui m'apporte, à moi aussi, le petit million
qu'avait isi gentiment, au épargner Salis !

.Et L)upincc'au relchttet les yeux v;iguor, le front pliisé par, lit
tension du cerveau, le temps passait quand...

- lE'irtèkit s'téc'ia lu nouvel Arclimédèto! e.1 ni le Chiat Noir ; tisé lei
trucs MN1ontmar trois... enfoncé le bmonimment, les Ombilres françaisesi et les

bons poètes ct chansonniers. Il fitut (lu nouve'au et j'ai trouvé lat formule.
Pius (le grosse caiss,", ni d.c néant, de mner, ni dut poiisons...
Je m'en vais tout bonnement établir un do ces bong pûtits cafés do

province, comme r'cn voit plus, un (Ie ce3 paisibles cafés contemporains
des dliligenece, où il y aura dle bonnes tables est bois belanc ; qui sera,
éclairé par de kittplest quinquets avec, lit comptoir, uni, respectamble ci8s
sière d'un âge mûr et, pour servir le client, un seul garmýon, complètement
sourd et suillisammnent ahuri.

Au fond, lu groupe, lionl (le tolmert llacaire et (le I 'rtraitd, vieux jeu,
bon pour l'auberge (les Adrets, niai4 bien queques bons lialituts le capi-
taiste en retraite, le pharmacien, le vieux p.-reepteur (les contributions et
le jovial petit docteur.

Devant la porte, les deux caisses traditionnelles (le lauriera roses et'
Jamais de musique. A la porte les tz;gktits... pas (le poètes chevelus ; it
printemps seulement et (le temps à autre, le pittit violoilito italien clt
un orgue de Barbarie qui.jouera: IlJ'irai revoir nia ;ormianidio."

Tous les soirs, de 8 à 10 bra, on s'écrasera pmour venir voir les habitués
jouer à la manille, une manille à 1 centimie et à 10 hrs battant, on zou Ill.)
les quinquets et on met tout le monde à lit porte. Je suis certain (lue les
Parisiens, éreintés et blasés des cabarets -1 lit îuode <lui ouvrent à minuit
et ferment au Jour viendront, dans ce petit coin oublié de province, cher-
cher le calme et le repos.

Ainsi fut fait ; Dapinceau a créé .,ont petit café tranq1uille avec, peint
en lettres d'or sur l'enseigne blanche, cnne la devanture : ('ifé du
Divan. 'Demi-tasse à »t centimes.

On m'assure qu'il est o-- train (le devenir milliardaire.
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Af,>,'~~~~~ (")mdeae Na mUr quel le rmmi.nmn, NI r I upillmicti, pc'îa'mm voVie tomit-
jour4 des laiderons, sur io i toiles!?

Dujnc.su.Mmsfoi, je fais lem portraits dle to, ce que je Vois autour (le n.
Voilà tout !


